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ÎIs .iont a moi du moins toiil autiint qu'à mon frète....

Uu iîacrc, nie couvrant d'un déluge de bouc,

Coiitre le mur voisin m'c'ciasc de su roue, ^

E% voulant m«^ sauver, des porteiirs inhumains
' De .leurs maudits bâtons me donnent dans les reins.

On doit 'Mir-orc! observer qu'il est souvent (U''.«n','r(';iblo de voir de«

fimei'inasculincii cl des riuics féminines avoir la ij){'uie consona-iv

t«j. coiniiic :

Ou voit en un iuslant des abymes ouy6j7*,

De noirs (orrcus de suufiVe épandus dans lof. cuVj,

Des bataillons entiers par ce nouveau tonntrre

ilmportés, déchirés, engloutis sous la terre. ^ •

oa <lc faire revenir troj) vite les !:iêincs rimes. En voici dos excin-

^iles ùiv^ (le Voltaire.

• Soudain l*oticr se lève et demande aitilicnci\

Chacun a son aspect garde un morne silence.

Dans ce temps malheureux par le crime infccléj

Potier lut toujours juste et pourtant respecté.

Souvent on l'avait vu, ])ar .sa mâle éloqueuce^ '

De leurs emporiemens réprimer la licence^ / .

El, conservant siu" eux sa vieille autorilû^ "

^,

Leur montrer la justice avec impunité.... . ki

Des motiH que le vers exclut. >'îi.

,';i]^

La poésie exclut non seulement tous les

mots prosaïques, bas et triviaux ; mais elle

lu'oscrit encore des conjonctions qui ôteraient
'

a l'expression ([uelque chose de sa rapidité et

de sa hardiesse, telles sont les suivantes :

(^est poitrqitoî, pourvut que, defaçon qtie, puis-

ijtie, en sorte que, cfc\

l\ est un heureux choi.\ de iiutts harmonieux,
Fuyez des mauvais sons le concours odieux ;
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